
La manière dont elle avait 
- ^ | prononcé “monsieur 1<* comte,” bon qn il vire sans cesse loin <1«* 

fit nue celui-ci lui demanda si son pays, où il ne re contre sans 
elle parlait français, doute que d-s sot< et dés ei.nu-
*? Elle répondit affirmativement. jeux Y s’écria la duchesse.* .

* rt?—Alors, ma chere belle, s’écria J—Ne me faites pas duv ce que 
la vieille dame,M. de Boe* est je%ne pense pas ; j’explique les, 

Il déteste l’anglais, causes de ses pérégrinations. Il 
serait certainement préférable ; 
qu'il tint ici son rang ; il le fera 

attaqué, quand son ambition sera éveillé»*, j 
Mais a sou âge, on écoute plus ' 
volontiers son imagination et

—En sorte que vous trouvez EPICERIES IFEUILLETON DU CANADA

MINIA —LIGNE COMPLÈTE—

D’Epieeries de Familles Choisies
—SERA VENDUE AU—

PRIX COUTANT
ptant seulement, pendant les 
suivre. Venez tôt et ami

9PAR

■<; A. GENNEVRAYE SS: SATINS ET GINGHAMS
SATINS ET GINGHAMS
SATINS ET GINGHAMS >

ins et Gingham est de beaucoup la plus forte et mieux

Bryson, Graham & Oie.
INDIENNES QU'ON PEUT LAVER 
INDIENNES QU’ON PEUT TA VER 
INDIENNES QUON PEUT LAVER 
•lies Indiennes qu’on peut laver étalée» pour le Printemps, 

verge et au-dessus. I ___ r *.
Bryson, Graham & Ci*. -

conquis
peut-être bien parce qu’il le par
la mal ?

'INDIENNES, 
porcation d'Indiennes, 8a t 
tais mise sur le marché.

(Suite)
Ainsi, vous voici à Londres pour
,,n.'iqne terni»., tant mieux l'X , œomil>ar< r.,,rit uaivmeut Minia;

Minm la remerum, tout .à, fan „lolgré confiance absolue que 
rassurée. I • - - , m’inspire “ma taute”, je suis ten- son cœur que sa raison,
g»—Mais, ma belle, reprit iu du- lèe j, voug défendre. —A vous entendre, il revien-
. hesse, je ne puis en vérité vous j —Et vous aurez raison, dit la dra quand il aura les cheveux 
présenter à mes amis cornm - ma (Jn(.}ies,Vi ,.ar au io„d il est ex- gris, répondit la“duchesse avec 
taufe. ee serait d’un '’omiqne dl^ti un peu d’humsur.
achevé.^v oyons, parlons sérieu- j a conversation ainsi com- —Ou s'il se lasse des cheveux 

dites moi un peu ce rn,,nt.t;e 8„ continua avec gaieté, noirs, dit le comte en souriant, 
one vous desirez, parlez*moi de _—J’admire votre courage, mi- La duchesse l'arrêta d’un ges- 
vous* lady, d’avoir quitté votre pays te, et M de Bocé changea aussi-

prur respirer les brouillards de tôt de conversation, 
la Tamise, reprit M. de Bocé ; —Des cheveux noirs C’est 
prenez garde, iis vous ôteront ce ainsi qu il m’a vue, pensa minia. 
rire charmant ’qui va aider la Les jours suivants, il ne fut 
bonne duchesse à me guérir du plus question du duc. Le temps 
•spleen” ; sans elln, j’en serais fat si occupé par les visites et 
mort depuis longtemps. les réceptions que le comte bé-

—Pourquoi u’avez-vous pas oissait les soirs où ils étaien* 
repassé la Manche ' seuls, la duchesse, Minia et lui.

—A cause de l’affection que Ülevée par des vieillards, la jeu- 
l'ai pour vous. Je suis homme tie lady savait les attentions qui 
d’habitudes ; mon hô'el me plaît, les touchent, les conversations 
l’ai de bons chevaux ici ; puis qui les intéressent. Avec ses 
me déplacer me d* range : enfin, nouveaux amis, son aimable 
je reste. Mais je suis sur que gaieté était une flatterie innoceii- 
lady Stève va bientôt regretter te qui prouvait l'agrément de 
son ciel bleu. Ah 1 le beau pays leur compagnie ; ceux qui u’oat 
que l’Italie ! continua M. de plus la prétention de plaire sont 
Bocé ; j’étais l’an dernier à Mi- heureux/le ne pas étmuyer. A 

ces soirées intimes, Mima appor
tait la vivacité d'un esprit jeune 
et cultivé, la chaleur d’une âme 
qui débordait de tendresse ; la 

ma faute s’il sonorité'de sa voix pleine et dou
ce enchantait l’oreille 

• ment résister à faut de charmes? 
Aussi était-elle devenue l’enfant 

f chérie d* la maison.
I TTne chose l’étonnait : n ne 
| parlait pas de William

Le cœur de Minia battait........! avait même remarque qu’on
Pourquoi le comte l’appelait-il évitait les sujets qui pouvaient 
un fou, et pourquoi la tristesse amener sou nom. Aussi, s’é-i 
s’était-elle lénandue sur le visa- tant trouvée seule avec le comte 
ge de la duchesse V en profita-t-elle pour lui de man- |

Un annonça le dîner. M. de der si l’absence du duc devait 
Boon offrit le bras à la maîtresse se prolonger.
de la maison, qui prit eu même —Voilà ce qu’il m’est impos-i 
temps celui de sa jeune parente, üible de savoir; William ne le 

L i soirée acheva le succès d sait pas lui-même. Vous êtes 
celle-ci. Elle sen it parfaite- maintenant de la famille, chère j 
ment à l’aise entre deux person-1 lady Stève, et je peux tout 
nés d’esprit qui lui tém > gnaient dire: eh bien ! ce grand enfant ! 
tant de bienveillance. c’est amouraché d’uue créature j

Dè< le lendemain, la duchesse mystérieuse ? demanda Minia, le i 
montait en voiture pour pré-en- cœur palpitant, 
ter lady Stève au mond i le plus —U îe chanteuse, chère lady;1 
aristocratique de Londies. _ c'est vraiment insensé de perdre 

Les visites prirent un assez 80,1 temps dans une aventure si
grand nombres de journées. Le vulgaire ........
soir. M. de Boee s’amusait des vulgaire 1 répéta Minia.

—Oui, car cette chanteuse doit 
être une fille de pêcheur 
quelque actrice; mais 
pas le duc d - mauvais goût. J’ai 
entendu cette femme a Milan, 

étaient de plus en plu*» charmes Sto*1 talent est merveilleux et sa 
de la jeune femme ; elle avait be iule singulière, j’avoue qu'il 
apporté lu mouvemen et la vie, ,üu fallut la forte dose de raison 
sauve de l’enuui 11 vieilli dame (lue me donnent les an né s pour 
qui dis lit : no pas lâcher la b ide a

—Cette petite est non seule- enthousiasme. Cette 
ment très spirituelle, mais elle imit à une voix divine une mi
sait écouter Puis quel beau thode parfaite, 
visage ! quelle jolie tournure ! juste dans la passion 

Dans le fond de son cœur la dans la gaieté; avec cela, la tour
ner* d’une pr ncesse; seule i ont, 
c’est une p.incesse <ie théâtre 
qui, le rideau baissé, reprend 
sans doute son air de bonne fille. 
Ce qui me plaisait, en outre, 
c’était son étrangeté. Figurez- 
vous un teint très b, un, cl<*s yeux 
d’un bleu très clair, deux per 
renches sur une

Notre im 
a-*vrtie jan— Vous êtes bien Pour du coin 

trente jours à 
vous des a Ullages

NOUVELLES 
NOUVELLES 
NOUVELLES

Vu magnifique stoek de Nouve 
marqués» baa pour vendre rapidement, 4e. par

•ï

C. NEVILLE
56 Rue George.

COTONS BLANC""
COTONS BLANC 
COTONS BLANCHIS 

d'habitude nous sommes les premiers pour les Cotons Jaunes, Blancs, à Drapa de 
sillers, Toile pour tous les goûts. Ne perdez pas votre temps ailleurs. *

Bryson, Graham À Ole.

HIS
HIS

IVI8 A VIS LE MARCHE BY 

Un Complet Stock de
4semen t

i omme

VINS ET LIQUEURS.La nouvelle arrivée raconta sa 
vie entre Çdeux aimables vieil 
lards, dont l’un l'avait épouste 
pour la retenir près d’eux ; ses 
études, ses plaisirs, ses goûts ; 
tout, excepté ses aventures . d** 
théâtre, bien entendu, 
dépeignit son beau palais, de
venu si triste depuis la mori de 
ceux oui l'avaient aimée. Tr’<

— Vous avez ce ut loi- bien 
fait de venir me trouver. Main
tenant, nous nous connaissons, 
n’est-ce (>as f Nous ferons d’abord 
un chassé-croisé : je vou- appel
lerai ma nièce et vous me direz : 
ma t inte........

Mi nia ne demandait pas mieux 
et lui exprima sa reconnaissance.

—.le vous avoue, reprit lu 
vieille dame, que voue avez fait 
ma conquête et. que c’est moi qui 
(lois vous savoir gré d’etre venue 
ici. Vous allez apporter la gaie- 
t.<* dans une existence un peu at
tristée par les continuelles al» 
stmeesde mon fils. J'aurais dé
siré vous présenter le duc de 
White field, mais il ne»*, pas en 
Angleterre.

Depuis que Minia était entrée 
chez In du liesse, elle était sous 
une impression de peur mêlée de 
joie à l’idée que le duc pouvait 
paraître tout à coup.

Elle ressentit plus de calme 
tout en soupirant.

— Au retour de William, nous 
serons déjà de vieilles amies. 
Vous l’app.llerez mon cousin, t’il 
vous plaît, afin que la glace soit
de suite rompue entre vous........
.le suis sûre qu’il sera enchanté 
d’avoir une si gracieuse cousine.

—Que je vous aimerai ! dit 
Minia eu embrassant la duches
se. Oh ! comme je vais vous

—Vous êtes la plus aim tblv 
créât me qui soil au monde, ré
pliqua sa nouvelle tante. Eu 
vous voyant si simple, si natu
relle c’est moi qui yais me met
tre a vous adorer.......  Aussi, i la
belle p -tite, vous allez avoir pi
tié d’une solitaire et prendre gîte 
chez moi. D'ailleurs, il n’est 
pas convenable qu’une aussi jeu
ne femme soit seule dans une 
Kôtvl, même avec de vieux 
vit.-urs. Nous a Ions faire 
venir vos gens, 
qu'un refus nous brouillerait.

Le refus n'était pas à craindre, 
la j»roposition comblait de joie 
Minia. Elle n'aurait jamais osé 
espérer que William la trouve 
lait chez lui sous la protection 
île sa mère. Et comme elle s’e-

D’Importation Directe.. CASHMERE I)E 
CASHMERE I)E 
CASHMERE

plue fort assortiment de Cashmere de couleur français jamais offert ici. Dane"les 
ères et plus désirables "nuaaces. A des prix’qui battent les pim bas. »25(l et plus.

Bryson, Graham &~Cic.~

COULEUR FRANÇAIS ; 
COULEUR FRANÇAIS 1 

DE COULEUR FRANÇAIS Teujours en main au No.

97 RUE RIDEAU.
Eli,.

AVISHENRIETTAS TOUT 
HENRIETTAS TOUT LA 
HENRIETTAS TOUT LA 

Nos Henriettas Tout Laine sont reconnus par tous ceux qui les ont vues pour étra'lea 
plue bslloeet les meilleures jamais offertes, 4.5c. par verge et en montant. j "

Bryson, Graham & Cle.
NOUVEAUX PATRONS .A ROBE 
NOUVEAUX PATRONS A ROBE 
NOUVEAUX PATRONS A ROBE

lagnifiqus nouveau stock de marchandises fraîches a été dernièrement ajouté à ce 
lépartement. Acheté direct ment des manufacturiers étrangers à grandes pertes pour eux. 
Nous commençons nos prix h I2$c. et les finissons à 95c

LAINE
I N E
I N B

Par la présente je donne avis à toutes per 
qui n’ont pas encore réglé avec mo 

de vouloir bien aller prendre des arrange
ments chez A. E. Lussier, Ecr,, d’ici à huit 
jours. Sans quoi vous aurez des frais pour 
la prochaine cour 

Votre, etc.

sonnes

A. C. LAROSEBryson, Graham & Cle.
( 'h a L'ss I ’ K Es 
CHAUSSURES 
CHA

RES
RES—Aveu mon fils que vous au

riez dû ramener, interrompit la 
duchesse.

—Ce n’est
est resté....... . s’il est loin d’ici...
Vous parie-t il de son retour ?

—Non.
Et la mère soupira.
—Quel lou l murmura le cum-

USSU 
’il ires nous allons mériter ee qu 

d’argent.
y a de mieux en donnant In plus grande vnlenr

Bryson, Graham & Cle.

Pas d’Escompte de Commerce.

En Vhausau 
pour le moine

eilleures quali, 
de Charbon 
—mineux

thracite.

Argent Comptant. tés de 
Bit u

Bryson, Graham & Cie. Bien Criblé
te. elle Et Tamisé.

O’Reilly & Honey, 
BLOC RUSSELL 

Rue Sparks

i’
CttTHÉH BT ÉPICERIES AUX PRIX BAS ACCOUTUMÉS,

GET A FLAG !
• • ÜÉÉ CHEMIN DE FER(S»

V Guide du Bureau de Poste d’Ottawa %

CANADA ATLANTIQUE.
Noel et

Jour de l’An.

■
Arrivée et Depart des Malles

!
MALLES. Fermntu rc.TOR TOUR

Des Billets d’Excursions seront émis de 
Décembre 19 au 25, 1890 et de Décembre 31, 
1890 à Janvier 5, 1891 à un prix 
D’un Passage et Un Tiers de Premier*

Décembre .fbon

SCHOOLHOUSE Hamilton, London, Peter- ) AOUEST—Toron P. M. P. M A. M.jP. M
..........  9 30 8 00 ........

7 00 9 45 ........

-------  10 30
..........  9 30
.......... 7 00

uo,
lioro. Smith’s Falls. Penh.

B-llerille, Napanee, Bowman ville 
Manitoba, Territoires du Nord Ouest et la Co

lombie Britannique......................................
Sharbot Lake, Norwood..................................
Brock ville, Kingston........................................

Montréal, etc......................................

H*lffax et|St. Jean, etc.--(Lisme Courte).. 
Provinces Maritimes et 1 Ile lu Prin te Edo 
Cornwall, Morris Im rg, lanças ter. etc....
Qii‘sb°c et Te i - Rivi res................................
El ATS UNIS--Via Ogd* nsburg..................
OUEST des

P. M
/ i<> 
. 10

I 80
The movement for holstlnar the Canadian 

fia* on the erhoolhousoe on anniversaries of 
noted events In our history la spreading rapidly 
throughout the Ifomlnlon and evoking the 
hearty approval of all patriotic citizens. Al-

fl 80
réponses tie Minia qu’il ques
tionnait sur les personnes qu’el
le avait vues ; il en faisait ensui 
te des portraits très ressem 
blants

8 00

n accusez
Et le 24 et le 
jusqu’au 26 >

Janvier

e 25 J

91 et 
1 au prix

D’un Billet Simple de Premiere Classe.
Conge d’Eicoie.

Des ’Billets d’Excursions seront vendue 
aux Elèves et aux Professeurs d’Ecoles et de 
Collèges pour partir du 10 Décembre au 31 
Décembre 1890 et bons pour revenir jusqu'au 
31 ds Janvier, sur un certificat du Principal 
de l’école au prix
D’un Billet et Un Tiers de Premiere 

Classe.

rreveni
18908 00 

9 45 31
bo

Décembre 
ns pour reveni

I et du 16 30 181
189

EST. { 8 90 7 00 8 00 .....
9 4.5 2 00
8 00 .....Eïte EmpireLui et la duchesse 12 45

3 30 M (K)Isshas done its share In helping on this movement, 
by awarding a handsome tlag to one schools In 
each county of Ontario, but the number of en
quiries from all parla of the Dominion aa to 
how flags can be obtained by other schools has 
determined the publishers of THK KMRIKK to 
otfes a handsome

CANADIAN FLAG

9 4.-» 6 30
80 2 00(X)
:«> 7 00 9 45 ........

Æ:::
4 15Etais Unis } 7 00

P l é-
Je vous avertis NEW-YORK, mill directe............

BOSTON et la Nouvelle Angleterre
Il 'lises' Point ....................................

12 45
12*45 
12 45
i‘2 30 
12 30 
12 30

3 30 
7 00

9 45 4 15i ôôvirtuose
3 30 1 O 

1 00of beet bunting, lSfeet long (regulanirloe $15),
theNvriKLY KMPIKE T,a r*i or^ghTnew 

yearly subscribers to THK DAILY KMPIKB 
at. $5 per annum, or a proportion of each, one
Wevkliw'0” 10 Dallr countlng ,or rolK 

Every school In the Dominion ought to have 
a national flair, and this offer pro-onte an op
portunity for each obtaining it without coot, 
and with little trouble. Let those who are In
terested in getting a flag for their school- 
house Join in getting up a club, and while sub
scribers get full value for their money in the 
best newspaper In the Dominion, the school 
obtains Its flag KKKK OK < OHT.

The WKLRLY EMI'IRR has recently been 
cnlargi'U to twelve pages, and is now. without 
doubt, the best weekly newspaper in Canada, 
while the reputation of THK DAILY KMPIRR 
ns the leading morning Journal of the Domin
ion Is well known. S

Sen-1 for sample copies and special clubbing 
lists, and go in for a flag for your school. 

Addrjbw THK KHPIRE,

"i'oo"» «une expression 
comme 4 is Les CONVOIS PAHT1RONT DE LA OAKB DK LA 

RUB KLGIN COMME SUIT :
; (X)

7 (X) (XI 4 15Yli-rriok ville 
Chemin uk 
Manotick, ] 
Kars.K

8.00 A. M.
à toutes les stations entre Ottawa et le Cô- 
teau, se reliant à la jonction du Coteau avec 
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et à 
Montréal avec tous les trains pour l’est, 
le sud. Arrive à Montréal k 11.36.
fi nfl P M L’EXPRESS DE MONT-
l/'UU I • III. REAL rapide n'arrêtant 
qu’à Caaselman et à Alexandria entre Otta
wa et le Coteau, a un char refeotoir, et ar
rive à Montr à 8.20, ee reliant aux trains 
dn Vermont Central et dn Grand 
pour tous les points à 
vière dn Loup, Dalhousie, etc.

(XI 4 15duchesse nourrissait l’espo r 
qu'une femme aussi charmante, 
ri he. bien née, conviendrait à 
son fils et pourrait lui plaire. 
Alors le duc ne courrait plus le 
monde comme un juif errant, *it 
la mère aurai! une fille adorable.

Les deux dames trouvaient 
l»artout un accueil empresse, et 
Minia soutenait au comte qu’il 
était impossible d' rencontrer 
même eu France, plus de poli
tesse et de grâce que dans la so 
ciété anglaise.

—Attendez, dit-il un s >ir , 
vous êtes tr.»p belle, milady, pour 
qu'on vous Vi pardonne. Tandis 
que les jeunes misses serrent vo 
tre main, elles cherchent s’il n’y 
aurait pus dans votre élégante 
personne quelque chose à déni
grer. Elles sont désolées de ne
vieil trouver............J’espère, grâ-
c • a votre perfection, quelles se 
ré.-igneront à le reconnaître ; 
sans cela, vous regretterez peut- 
être Al pi no, où les fleurs ne sont 
pas jalousies ni les oiseaux en-

—Je vous disais bien, inter
rompit la duchesse, qu’il passait 
s m temps à critiquer les femmes 
de tnou pays. Je crois, en vé
rité, que ce sont ses sarcasmes 
u ui ont contribué à éloigner 
William" de nos salons.

—Je. pr .teste, répliqua le corn 
te, je ne suis {x>ur rien dans Us 
singularités de votre fils ; s’il 
n’aime pas le monde, ce n’est 
pas ma faute, c’est parce qu’il 
n’en a ni les idées, ni les goût*», 
qu’il üéteste toute contrainte, et 
enfin qu’il est un enfant gâté, 
n’ayant jamais fait que ce qui
lui plaît........ Ne vous fâchez pas,
duchesse, que voulez-vous i c’est 
un être impressionnable, plein 
d’esprit “t de fantaisie, épris de 
l’art et du beau ; aussi, pour fuir 
la prose, court il après la poésie 
qu’il ne peut trouver dans le 
babillage des salons ; et votre 
serviteur n’a pas le courage de 
l'en blâmer. 1

ver ne Saint Laurent et 
North Gower e- Metcalfe.. 

enmorc, Osgood*Station, Oxford Station 
i km in dr fer dp Pacifique, Ouest :

et tous les Points à)

Ottawa

12 30 
12 30

9 451 

Il 00
4 15

■

—Ah ! milady, je sujs ravie !
Habituez-vous à me dire 

ma i a u te, répliqua la duchesse, 
qui sonna et donna des ordres.

A ce momen- un homme de 
soixante ans environ, de haute 
taille, de mise soignée, l’air très 
distingué, entra avec aièance et 
sans être annoncé.

—Venez cher

Matiawa, North Bay
1 Ouest de Pembroke........................................

Arnprior, Pakenham, Pembroke, Renfrew et 5
Almonte.... .....................................................J

Carleton Place 
Appleton. AG)

Chemin i>f

t, et
I , 10 30 « 00

i 10 302 90
2 30! 10 30

ton et Stittsville 10
fer pu Pacifique, Est

Pointe Gatineau, Bmkingham, Cumberland.) 
Thuiso, Clarence, Grenville, L’Orignal, etc. >
et Montréal.........................................................)
Chemin de fer du Canada Atlantique : 

andria, Glen Robertion, Greenfield, Max-)

orange, comme 
on t ût dit au temps du madrigal; 
et, chose étonnante, le regard le 
plus chaste. Ou croirait, 
r.té, voir une vierge naïve et 
tendre.Enfin. c’est une créât ui J-sé 
duisante, supérieurement douée, 
et moi qui l’ai vue, je ne suis 
pas surpris que des jambes de 
ving -sept ans comeut après elle, 
surtout lorsque, pour achever 
son attrait, elle s’entoure d’en 
parfum excitant, celui du mystè
re. Ou ne sait ni qui elle est, ni 
d’où elle vient; personne no t’ap
proche ni ne lui parle; ou ne la
voit qu’au feu de la ramp » ........
et, pour achevé', elle jette, dit-ou; 
aux artistes malheureux l’or et 
les pierreries que gagne son gjt-

et
l’fh

Trono 
t. Portland, Ri-6 00 2 00

L’EXPRESS DE BOSTON 
et NEW-YORK (panant 

par le Côteau et le nouveau pont en acier 
poor Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tons les points an sud, avec 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
jusquà Boston et New-York. (Ce train arrêt 
à toute* le* stations entre Ottawa et Rouse’s 
Point.)

Pbur toutes informations s’adresser à l’A- 
t Local pour la vente des Billets, 24 ru»

1.45 P. M.Al*
ville / 7 00 1 45^ JONC D’OR SOLIDE. 

W35c- P°ur u" Jonc valant $2.

« _j§@hii
Eastman’s Springs, South Indian, St. Polycar-)

pe, Côteau Station, etc.................................... /
Jonction nu r. defer Pontiac: et Pacifique : 
Quyon, Eardley, Bryson, Bristol, Vinton,) 

Khawville, Heyworth, Fort Coulrage, etc.. j

comte, que je 
vous présente a ma nièce, lady 
Stève,—Fuis celle qui parlait, se 
tournant vers Minia ;—Le comte 
d Bocé, mou vieil ami.

Ami, certainement ; vieux 
c’est malheureusement vrai aussi, 
dit le comte en saluant proton- 
dément l’étrangère, à qui • il 
adressa un compliment bien 
tourné.

i!
1 45

8 45 3

t Par Diligence :
Bell’s', Corner, Richmond, Nkead 

"tonburgh, Fallowfield et Mosgvove

GàTÏNFÀÜ. —A la Rivière
Chelsea et Ironsides.................................
Ramsay’s Corner, Hawthorne, lundi, mercredi

e't vendredi............................................
Billing's Bridge, Steward ton..............
Cummings’ Bridge, Robillard, Orléan

man’s Bridge.......................................
Archville, Ottawa Est..................
Merivale, City View et Jock vale,

et samedi...................... ..............
# > Malles Anglaises

Lundi,"V8, 15, 22, 29
MardL 9.'23................
Jeudi, 4, 11, 18, 25...
Jeudi, 4, 11, 18, 25.. ..
Vendredi, 9, 23..........

5 00

s Mills, Hin

6 ÔÔ 2 ÔÔ Sparks.
10 00 7

E. J. CHAMBERLIN, C. J. SMITH, 
Surintendant-Général. Agent Général 

Ottawa, 11 Oct. 1890. des Passagers.

du Désert. 6 00 fi
12 iôb :iu

: ..tir
12 15

— Ma belle enfant, dit la vieil
le dame, à son langage vous de
vinez que le comte est Français. 
Depuis tant d’années qu'il habi
te l’Angleterre, il lia rien perdu 
de la galanterie de sou piys ; s’il 
est très flatteur, il oublie parfois
d’être charitable..............l’es père
qu’il vous taquinera...... Ce sera
bon signe,°car ses preferences se 
manifestent par un redoublement 
de malignité.

—N’en croyez rien, milady, ce 
portrait est absolument défiguré; 
personne n’est plus soumis à 1 
beauté unie à la grâce, c’est vous 
dire que veus êtes sûre de votre 
empire su.- un gentilhomme aus 
si cruellem nt calomnié. Peu 
chantable, moi 1 
se, si je ris parfois des préten
tions ridicules, des petites mé
chancetés déguisées, c’est pour 
v us amuser., 
donc de faire mon éloge a votre 
jeune parenre, afin delà mieux 
disposer en ma faveur.

—C’est déjà fait, monsieur le 
comte, dit Mima en souriant 
d’un air ei doux qu’elle se fit un 
ami de celui miré

TAYLOR McVfiill

1V0CAT, SIlLMCimR, lit
s, Hurd-) !

10*00
9*30

mardi, jeudi) — BUREAU : —12 30 12 30
sier; et comme une princesse - -
de conte de fées, elle disparaît. Q ■ A mtr\ H m W 
Quelque roi de la fi tance lui I OLAIl U I I VIH B 
rend sans doute ses générosités r StOCk Farm, 
faciles. Après l’avoir entendue i Ore**« lie, Wayn# Os., IWieh.* ' 
à Milan, William, très épris d el- i IAVaob à FàBHXJM, 
le, s’est mis à sa ponsuite ; moi, 
plus raisonnable, m iis indigne 
de jouer le rôle Mentor (que 
l’ai toujours trouvé ridicule), j’ai 
laissé courir mo i Téléma jue et 
m’en suis revenu au logis. Mon 
jeune ami, n’ayaut pu atteindre 
*a belle, est rentré à son tour et 
m’a pris pour confident de son! 
am iur, amour de pure imagina- j 
«ion, je l’espère. Ma s un beau 
matin nous apprenons que la 
fameuse chanteuse reparaît à i mim
Vùmne. Voilà mou jeune too Percheron HorSO*. 
reparti. Q «and reviendra-t-il ? an*«cktnm a*
Dieu le sait ; il est probablement * *
arec son étoile sur les bords du ; 
lihin, des lacs de la Suisse, m

~(A continuer)

leettlih ftiitrli Ohsabsn, Ottewm,
Via New-York 

.... Via Rimoueki 
.... Via) 
....Via New-York 
...VU New York

FERRONNERIESHalifax
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Lhme dm pins anciennes maisons «mm 

u l’Ottawa et de» mien\a*^ s lettres destiném ii^ viirégistrement doivent être mime à U poste 15 minute» 

Heures du Bureau, de 8 A.M. à 8 P.M
Mandais sur la Poste et la Banque J’Epargne», de 9 A.M. à 4 P.M.

J. GOUIN, Maître de Poste.
McDougall & Cuzne

■nmlgn» d» la groam TarrlAr»
Bureau île Poste l’Ottawa, Janvier, 1891
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o| UNIMENT GÈNE AU;
ÙS* 30 ANS DB BUOOBS ft5 s æs iTcS? ^ pan*a &
5 s ksïï ^nommée;

Ouerfst» rapide et sûre de# Bmttmrimm, fWH-1 
Iwre», tCeartm, Mmlrtt+a. Iramigoim, Engor- D

)= 4-/T) ra’û
[ Vmtmrrhea. ftronchttem. Inflammations T
j CM do* Poumons, du Pole, des Intestins. È’ieuréuima, Hydroplaie», Hétôn- ft 
f a» lions d’urine, Hèvre» lyplioïdes. etc.

, *C9 Pansement à la main, en 3 et 4 minutes, sans couper le poil, 
f* 3 Dépôts : Parla. MESTIVIER A G*«, 275, ne# Salnt-HoneH 
X ol HOU!Ht AL : LAVIOLETTB * NELSON. - QUiUC : BD. MORIN A »•;
Q $t-HYACINTHE, OTTAWA. BT MUNCIPALSS PHABMASE** DU CANADA.
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T3-11-87-88,
Ah duchee-

Montres et BUouterlee
en toor genres et de tonte» qualité». Seront 
vendues à 25 pour cent au demons dm prix 
ordinaires. Chaque Article eet garantie tel 
•ne représenté,sinon l’argent vons sera remis. 
Chez H. NOREZ, Ne. 30 rue Rideau, (près 
de Pont dm «apeura. ) Réparations de Mon- 
» «""U” « à à«„pri.

I

P<>RT«0"Je voug prie
lüC

ISLAND HOME
Sirs»
bamemlMe fcy nülrosd aad Nmeièwst VMM
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\i McLEOD, C. R. Avocat, Cours Fèdén 
iVl. QuéW. 138 Rue Wellington, Ottaw,

GEO. McLAURIN, L
AVOCAT,I Etc. 

BUREAU : 19 RUE ELGIN, OTI

VALIN" & COI
Avocats, Solliciteurs, Notain

BLOC EGAN, RUE SPA
ns A-vis l’hotbl RU88K1.L. 

NT Argent à Prêter.

J. W. W. WAI
AVOCAT, ETC

—BUREAU—

31 Scottish Ontario Chambers Oti
(JGARA, JÜacTAVISH & W

Avocats, Solliciteurs, Notaire

Bloc ijay, Rue Sparks, Ottawa,
PRÈS DE L’HOTEL RUSSELL. 

Mastw O'Gasa, Q.C., D.R. MacTavish, W

Les Meilleures 
Qualités de CHARBC

Successeur 
J. C. Browne 

Bloc RusâtT.J. Brigham
26 Rue Sparks.

Belcoart, MacCraken & Hondo
Avocats, Procureurs, Notaires, I 

ONTARIO BT G2TJBB 
OTTAWA.

A. Belcourt, John J. McCr 
Geo. F. Henderson.

Stewart, Chrysler & Godf
AVOCATS, SOLLICITE U RS.

A|«aU pour la Cour Supreme et le Parlen
Mjanjbres Uijioi), 14 rue JWetcalfe, 01
McLeod Stb F. H. Chky

J. J. Godfrey

-A. E. LTTSSIE
Avocat, Notaire, Etc.

569 RUE SUSi« BUREAU
Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Om 

Prêter avec avantage epéW Argent k 
l’Emprunteur.

A. E. LUSSIER

M. G. GORMAN, L. L.
(Successeurde Z. A. Olivier.)

Avocat, Solliciteur, Notaire, I
—BUREAU—

Coii) des fiues Rideau et Sussex, Ott 
ATArgent a Prêter.

Walker, McLean & Blanc
AVOCATS,

Avoues, Solliciteurs, Agents 
taires, Notaires, Etc

No. 34$ rue Elgin,jOttav
(EN FACE DU RUSSELL. )

W H Walker D. L. McLean, C. A. Blanc

Braoley & Snov
AVOCATS,SOLLICITEURS pour la <X 
Liu. SUPREME NOTAIRES, Fit.

, R. A. Bradley. à T. Sito

- Argent A nrAter M p. c. avec privilêe 
ftenbnnrser en sneun temrs.

A Vendre a Bon Marc
Portes, Châssis et Jalouseriee, bois prép 

Moulures, Vitres Peintes, Huiles, Peinte 
Cuir et fournitures de Chaussures chez

R. WOODLAND
M rue Beeserer, pièe du Bassin du Ca

/Le “HUB”
VIS-AVIS LE MUSÉE GÉOLOGIQ1

3H-VINS et cigares choisis^
TOUJOURS EN MAIN.

Proprietai 
548 .Rua Semez, Ottawa.

WM. CODD,
fl

NAP. BOYER,»
284 RUE DALHOUSIE,

. 'Poee et répare Tuyaux à l’Eau et de R 
voi, Appareils de Gaz et de Chauffage.

Fait toute» sortes de Couvertures en T< 
Balles et Dalleaux, et généralement tous 
travaux de Ferblanterie et Plomberie.
•HURES PROMPTEMENT BXÉCUT]

4L EMBMT
TAILLEUR COUREUR

TAILLAGE GARAN

H*nteaux de Dames une Speoiali
204 Rue Dalhousie 204

WMm
PHJHUUlCtEJi

Coin des rues Rideeu i 
Cumberland, 

n aussi

Coin de» rue* Spark
.et Bank,

.
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